














































CHAPITRE III : LES TEXTILES - LES VETEMENTS

La rigueur des hivers, l’humidité du climat, la nécessité de cordes pour les travaux
agricoles, donnent à l’élaboration des textiles un rôle important dans la civilisation
montagnarde.

Elevant essentiellement leurs troupeaux pour leur lait ou leur laine, les Bellinois
connaissent fort mal les techniques de tannage et de préparation du cuir. En revanche, les
partis tirés du chanvre et de la laine sont multiples et méritent que l’on s’y attache plus
précisément.

Ainsi, le chanvre fournit la matière première, non seulement des cordes indispensables
aux divers travaux agricoles, mais aussi celle de la toile utilisée dans la fabrication de draps
de lit, de chemises et de sacs.

La laine, considérée comme un matériau noble, trouve son emploi dans le tissage du
drap avec lequel le " serour " coupe les costumes d’homme et les gounelles. Elle constitue un
textile de choix pour les couvertures fines ( " i cubertour" ) ou plus grossières (" les fiassà " )
ou (" flhassà " ), se réutilise sous forme de " chooussoun " (voir plus haut, les chaussures), et
bien entendu se tricote en bonnets, chaussettes, gants, mitaines, ou plus rarement gilets pour
homme.

Dans un but de commodité, nous évoquerons dans une première partie l’élaboration
des textiles, pour réserver plus précisément la seconde partie à leur emploi sous forme de
vêtements, les formes d’utilisation des cordes ne présentant qu’un intérêt très secondaire.
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